
Agenda 
Mardi, mercredi, vendredi : 
Adoration 17h45 (et perma-

nence de confession).  
Messe 18h30 

 
Mercredi : catéchisme CE1 à 

CM2, 10h-11h30, salles 
paroissiales 

 
Jeudi 7h30 : 

messe au presbytère. 
 

Samedi : Messe à 11h30 
Chapelle de Saint-Antoine 
Dimanche : Messe 10h30 

 

*** 
Samedi 8 mars, Samedi 

Jésus, 11h-19h 
 

Samedi 8, Préparation au 
Mariage pour nos paroisses 

de Cuges et Gémenos, 0 
Cuges, 16h-20h 

 
Lundi 10 mars 

Réunion de prépara-
tion des fêtes de 
Saint-Antoine 

17h, salles parois-
siale. 

 
Mercredi 12 mars 
Préparation à la 

Première Commu-
nion, à Gémenos, 

12h-14h30 
 

Vendredi 14, 15h, 
Chemin de Croix 

Vous pouvez investir dans une 
paroisse au développement pro-
metteur. Il s’agit de Cuges-les-
Pins. 
La contribution peut se faire en 
ligne sur : 
https://diocese-marseille.fr/don/ 
ou par chèque. Merci pour votre 
soutien.

Contacts : 
 

Paroisse de Cuges-Les-
Pins. Père Julien Fleury  

Administrateur.  
Tel fixe : 04 88 39 40 35 

fleury13julien@gmail.com 
1 Traverse de Clastre 

Site internet :  
paroisse-cuges-gemenos.fr/  

Le Père Julien Fleury célèbre une 
étape majeure : sa chaîne Culture 
Bible (sur Youtube) vient de fran-
chir les 9 000 abonnés ! Un cap 
symbolique qui témoigne de l'en-
gouement pour les enseignements 
sur la Bible et la vie spirituelle. 
À travers des vidéos accessibles et 
profondes, il partage la richesse de 
la foi chrétienne, éclairant les Écri-

tures avec pédagogie et passion. 
Cette communauté grandissante est 
une belle preuve de la nécessité 
pour l’Église d’être présente sur les 
réseaux sociaux.  
Dans la dernière vidéo, pour le pre-
mier dimanche de carême, il est 
question du récit des Tentations 
dans l’Évangile de Luc. 
Félicitations à tous les abonnés !

 
* Les messes de l’Aurore 
 
Les messes de l’Aurore sont maintenues. 
Tous les jeudis (sauf en Semaine-Sainte), 
messe à 7h30 suivie du petit déjeuner et 
d’un partage sur les textes de l’année jubi-
laire. 
 
* Les vendredis de carême 
 
- Chemins de Croix dans l’église 15h, 
- Tous les vendredis soirs (sauf en Se-
maine-Sainte), messe à 18h30 à la cha-
pelle du presbytère (si nous sommes trop 
nombreux nous irons dans l’église), sui-
vie d’un repas frugal (soupes) et d’une 
conférence de carême. 
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Édito 
 
Dans l’Évangile de ce 
premier dimanche de 
Carême, Jésus et Satan 
s’affrontent à travers des 

tentations et des citations bibliques. Tous 
deux se réfèrent à la Bible, avec ce refrain 
qui revient aussi bien chez Jésus que chez 
Satan : « Il est écrit ». Le dialogue prend 
la forme d’une joute oratoire entre deux 
éminents rabbins : Rabbi Jésus contre 
Rabbi Satan. 
 
Jésus se défend avec brio à l’issue de ce 
premier duel en trois rounds. On ne ter-
mine pas sur un KO, mais avec l’annonce 
d’un prochain combat. En effet, Luc 
conclut le récit des tentations au désert 
par ce verset : « Ayant ainsi épuisé toutes 
les formes de tentations, le diable s’éloi-
gna de Jésus jusqu’au moment fixé. » 
Jusqu’au moment fixé… c’est-à-dire la 
Passion ! 
 
Satan est-il naïf de croire qu’il peut 
triompher face au Fils de Dieu ? En réa-
lité, non. Satan est considéré comme un 
favori parmi les puissants de l’univers cé-
leste, car il a remporté des victoires déci-
sives : il a séduit Adam et Ève, entraîné 
des légions d’anges dans sa révolte, brisé 
Caïn, anéanti Absalom, et corrompu des 
rois valeureux. Cependant, il sous-estime 
son adversaire. Bien qu’il appelle Jésus 
« Fils de Dieu » à plusieurs reprises, 
comprend-il vraiment le mystère de 
Jésus ? Sa divinité ? La relation unique 
qu’Il entretient avec son Père ? 
 
Non, car l’accès à l’intimité spirituelle du 
Christ, pour Satan comme pour nous, est 
un don de Dieu reçu au baptême et dans 
une foi humble et aimante. Satan est in-

capable d’une telle foi. Par conséquent, il 
ignore tout de son adversaire ! 
 
Jésus et Satan se mesurent à nouveau l’un 
à l’autre, à la fin de l’Évangile, comme 
Luc l’avait annoncé. Cela se déroule dans 
la scène où trois groupes défilent devant 
Jésus crucifié (Luc 23). L’auteur inverse 
ici l’ordre des tentations. 
 
Les chefs religieux se moquent de Jésus 
en disant : « Il en a sauvé d’autres : qu’il 
se sauve lui-même, s’il est le Messie de 
Dieu, l’Élu ! » C’est exactement ce que 
Satan avait proposé à Jésus : se sauver 
lui-même en tant que Messie. Nous 
sommes ici sur le terrain du spirituel, la 
troisième tentation. 
 
Quand la pancarte « Celui-ci est le roi des 
Juifs » est posée, les soldats se moquent 
de Jésus en disant (verset 37) : « Si tu es 
le roi des Juifs, sauve-toi toi-même. » 
Avec cette idée de royauté, on retrouve la 
deuxième tentation, où Jésus est tenté sur 
le terrain du politique. 
 
Enfin, au verset 39, l’un des malfaiteurs 
crucifiés avec Lui l’insulte : « N’es-tu pas 
le Christ ? Sauve-toi toi-même, et nous 
aussi ! » Le brigand Le tente en Lui de-
mandant de sauver sa vie. On revient ici 
à la première tentation, où Jésus est tenté 
sur ce que j’appellerais le terrain « éco-
nomique » : assurer sa subsistance et sur-
vivre. 
 
Avec ce texte du premier dimanche de 
Carême, le récit des tentations introduit 
un thème cher à saint Luc : le combat spi-
rituel. Puissions-nous, en relisant ces 
pages, méditer sur les combats que nous 
devons mener pour avancer avec courage 
à la suite du Christ. (P. Julien)

La « sobriété heureuse » est un 
concept central dans la pensée du 
pape François, notamment exposé 
dans son encyclique Laudato Si’ 
(2015). Il s’agit d’un appel à un 
mode de vie plus simple, respectueux 
de l’environnement et des autres, en 
opposition à la culture du consumé-
risme et de l’exploitation effrénée 
des ressources naturelles. Pour le 
pape, cette sobriété 
n’est pas une priva-
tion, mais une voie 
vers une joie authen-
tique et une harmo-
nie avec la création. 
 
François critique le 
modèle économique 
dominant, qui en-
courage la surcon-
sommation et génère 
des inégalités so-
ciales et environne-
mentales. Il dénonce 
la « culture du déchet », où les biens 
et les personnes sont jetés sans consi-
dération. La sobriété heureuse pro-
pose une alternative : vivre avec 
moins, en privilégiant les relations 
humaines, la solidarité et le respect 
de la nature. Elle invite à redécouvrir 
la valeur des choses simples et à se 
libérer de l’esclavage du matéria-
lisme. 
 
Cette sobriété est aussi une réponse à 
la crise écologique. Le pape souligne 
que la dégradation de l’environne-

ment est liée à un mode de vie insou-
tenable, notamment dans les pays 
riches. En adoptant une consomma-
tion responsable et en réduisant notre 
empreinte écologique, nous pouvons 
contribuer à la protection de la « mai-
son commune ». François insiste sur 
l’interdépendance entre justice so-
ciale et écologie : prendre soin de la 
Terre, c’est aussi prendre soin des 

plus pauvres, souvent 
les premières victimes 
des dérèglements cli-
matiques. 
 
Enfin, la sobriété heu-
reuse est une invitation 
spirituelle. Elle nous 
pousse à réfléchir à 
nos priorités et à cher-
cher le bonheur non 
dans l’accumulation, 
mais dans la gratitude, 
le partage et la 
contemplation de la 

beauté du monde. Pour François, 
cette démarche est profondément en-
racinée dans la foi chrétienne, qui ap-
pelle à la modération et à l’amour du 
prochain. 
 
En somme, la sobriété heureuse est 
une proposition radicale et joyeuse 
pour transformer nos vies et notre re-
lation à la planète. Elle allie écologie, 
justice et spiritualité, offrant une vi-
sion d’un avenir plus équilibré et so-
lidaire.

SOBRIÉTÉ HEUREUSE


